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Po u r  l ' a n n ée 1 987, i l  n o u s  a p a ru bon d e  d iffuser  l a  p a rt i e  
tech n i q u e  d u  com pte ren d u  fa it  à L' E ntente i nterd é p a rte m e nta l e  
e n  vue d e  l a  p rotect i o n  d e  l a  fo rêt des d iverses p a rt ies  e n g a gées 
a uto u r  d e  cet éta b l i ssement  p u b l i c  dans l a  p réve nt ion  et dans l a  
l utte contre les i nc e n d i e s  d e  forêts . 

C 'est a i n s i  q u e  l e  lecte u r  pou rra assez co m m od é m e nt exa m i -
ner : 
- l ' o pérat ion l i ée a u  d é p l i a nt « Ta forêt » ,  
- les a ct i o n s  d ' i nform a t i o n s  e t  d e  p révent ion  d u  M i n i stére d e  
l 'Ag ri c u lt u re ,  
- le  b i l a n  d e  l ' a ct iv ité o p é rat i o n n e l l e  des services d e  l a  Sécu rité 
civi l e ,  
- les types d e  méthodes à m ettre en œ uvre p o u r  re bo iser  l a  zone 
ro u g e .  

F. M .  

<< Ta forêt >> , u ne ba nde dessi née 
à vocation pédagog ique 
Pa r R o g e r  M O U N I E R 

I l  s ' ag it d 'une  opérat ion qu i  s ' i nscrit 
dans le  cadre de l a  campagne de 
prévent ion des feux de forêts 
condu ite, en  1 987, pa r  l ' Entente I nter­
départementale en vue de l a  Protec­
tion de l a  Forêt contre l ' I ncend ie .  

Le Com ité de Sauvega rde et de 
Rénovat ion des Forêts et des Espaces 
Naturels a lancé, dans le courant du 
tro is ième tr imestre de  l ' année sco l a i re 
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1 986- 1 987, une expenence nouve l l e  
basée su r  l 'exploitat ion d 'une bande 
dessinée à vocation pédagog ique des­
t inée aux étab l i ssements sco la i res des 
premier  degré ( n iveau  CM1 et CM2) et 
second degré (c lasses de 6" et 5" ) .  

L e  but de l 'opérat ion est de fa i re 
partic iper les enfants à l 'é l aborat ion 
d'un texte d 'accompagnement, à par­
t i r  d ' images qu i  l eu r  sont proposées. 

Les enfants trava i l lent sur une  
bande  dessinée en no i r  e t  b lanc ,  
vierge de tout  commenta i re écr i t  dé­
ta i l l é .  I l s  ana lysent, en  c lasse, le  do­
cument volet par  volet, en i nterprétant 
de man ière précise tous les dess ins 
qu i  s'y trouvent représentés. Au terme 
de cet exercice co l lectif, chaque en­
fant compose l u i -même le texte qui  l u i  
pa raît le m ieux a ppropr ié .  En f in  de  
c lase,  en gu ise de  récompense, cha ­
cun d 'eux  reçoit un  exemp la i re de  l a  
bande dess inée en cou leurs,  compor­
tant le message type qu ' i l  pa raît sou­
ha itab le de  d iffuser .  

Le thème du  dép l i ant s 'a rt icu le  
autou r  d 'un personnage sympath ique  
et  sour iant, que  les enfants su rnom­
ment  le P i l ou  vert .  I l  s 'ag it d ' un  a rbre, 
an imé et expressif , qui par le au nom 
de tous ses frères des forêts et des 
bois .  

Au cours d 'une  promenade en fo­
rêt, P i lou exp l ique à deux jeunes en ­
fants l es  b ienfaits que  l ' on  peut atten ­
d re d ' un  m i l i e u  forest ier s a i n  e t  équ i l i ­
bré : 

- l ' abr i  qu ' i l  représente pour une  
fou le  d 'êtres vivants, 

- l ' a i re de détente et de repos 
qu ' i l  offre aux  hommes, à l 'écart des 
s i tes urba ins enfumés et bruyants, 

- le  rôle essentiel que joue la 
forêt dans  l 'équ i l i bre des c l imats et 
des sols ( renouve l lement de l 'oxygène 
de l ' a i r, p rotect ion d u  so l  contre 
l 'éros ion ,  ma i nt ien du  n iveau des nap ­
pes  p hréat iques,  régu l at ion d u  débit  
des sources) ,  

- les avantages économiques que 
propose une explo itat ion rationne l le  
des ressources l ig neuses .  

P i lou att i re éga lement l 'attent ion 
des enfants sur  l a  frag i l ité du  m i l i eu  
forest ier  méd iterranéen,  les consé­
quences d ramat iques des incend ies 
de forêts, l 'énorm ité des moyens cha­
que a n née m is  en œuvre pour p réven i r  
l e s  feux de forêts ou en l im iter les 
effets dévastateurs .  

I l  l eu r  ense igne enf in l e s  gestes à 
ne pas commettre et les précaut ions 
à prendre pour rédu i re le  nombre des 
départs de  feux comme pour protéger 
les personnes et l eu rs b iens .  

Les tests qu i  ont été réa l i sés dans 
d ivers étab l i ssements scola i res de  
Marse i l le  e t  de Montpe l l ier ,  pou r 
mettre au point le document défi n it if 
le mieux adapté, s 'avèrent part icu l iè ­
rement encourageants. Chaque volet 
de la bande dessi née fait l 'objet d ' une  
ana lyse serrée de la  part des enfants 

179 



qu i  man ifestent un réel enthous iasme 
pour ce genre de trava i l .  Le message 
écrit , imag iné  par  eux, est parfaite­
ment ass im i lé  et commenté en fam i l le .  
Le  document modè le ,  d istr ibué in fine, 
n'est pas sub i  par  son desti nata i re 
ma is  fait a ppel à sa part ic i pat ion 
active. 

Ce document peut être fac i lement 
adapté à une exploitation p l u rid isci p l i ­
na i re dans  le cadre des  ense igne­
ments de frança is ,  de sciences natu­
re l les ou de dessi n .  

Son  uti l i sat ion dépasse, par  a i l ­
l eurs, le m i l i e u  strictement sco la i re 
pour i ntéresser, en pérode de vacan ­
ces estiva les, l e s  responsables e t  les 
mon iteurs des mouvements de jeu­
nesse. 

U n  document complémenta i re,  
sous la  forme d'un l ivret d 'accompa­
gnement  à l ' usage des enseignants et 
des éducateu rs, énumère les nom­
breuses questions posées par  les  
enfants au  cours des tests pré l im ina i ­
des e t  fou rn i t  l es  rense ignements 
nécessa i res pour des réponses appro­
pr iées. 

P lus de 30 000 é lèves ont bénéfic ié 
de cette expérience au  cou rs du  tro i ­
s ième trimestre de l ' année sco la i re 
1 986- 1 987. 

Les compte- rendus d 'exploitat ion 
reçus par  le Com ité de Sauvega rde 
des Forêts sou l ig nent tous l 'exce l lent 
accue i l  réservé à cette i n itiative tant 
par  les ense ignants que par les é lèves. 

Le l ancement de l 'opératon a été 
fi nancé grâce à des subventions ac­
cordées par  les Conse i l s  Régionaux du  
Languedoc- Rouss i l lon e t  de Pro­
vence-Alpes-Côte d 'Azur  et au sout ien 
généreusement consent i  par  le 
G roupe Elf Aqu ita ine et le Crédit 
Agricole, soucieux de jo indre leurs 
efforts à ceux du  Comité de Sauve­
garde des Forêts. 

Ce document pédagogique nou­
veau  sera  uti l i sé d 'une  man ière beau ­
coup  p l u s  i ntens ive dans  l e s  départe­
ments rattachés à l ' Entente I nterdé­
partementa le au  cou rs de l ' année 
sco la i re 1 987 - 1 988. I l  est desti né  à 
servi r de support à une activité de 
longue ha le ine  systémat iquement re­
condu ite au  f i l  des années. 

Par a i l l eu rs, son ut i l isat ion pourrait 
être étendue b ien au -de là des l im iftes 
géograph iques de l ' Entente au vu des 
résu ltats obtenus  dans d ivers étab l i s ­
sements scola i res p i lotes associés au  
lancement de l 'opération en d ivers 
poi nts du territo i re nat iona l  (Ta rn-et­
Garonne,  Mosel le ,  Pas-de-Ca la i s ) .  

En outre, l 'expérience a prouvé que  
les potent ia l ités d ' ut i l i sat ion pédago­
g ique du  dép l i ant « Ta forêt >»> dépas­
sa ient l a rgement les c lasses d 'âge 
préa lab lement « c ib lées >> pour i nté­
resser les ense ignements de langues 
vivantes même au  n iveau des c lasses 
de term ina le  des lycées. Les ense i ­
gnants a ins i  concernés, leurs ass is ­
tants étrangers, leurs é lèves ont fourn i  
au  Com ité de Sauvega rde des  Forêts 
la  traduction du dép l i ant en ang la i s ,  
a l l emand ,  ita l i en ,  espagno l ,  cata l an ,  
g rec moderne, une traduction en l an ­
gue portuga ise étant également en 
cou rs d 'é laboration en m i l ieu sco l a i re .  
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La version en l angue cata l ane ,  tes­
tée dans  l a  Provi nce de Ler ida ( Espa­
gne) ,  a fourn i  d 'exce l lents résu ltats. 

La vers ion en l angue ang la ise est 
actue l lement testée avec succès dans  
d ivers étab l i ssements sco la i res de . . .  
Ca l iforn ie .  

Tout cela montre à que l  point la  
sauvegarde et  la  rénovation du  cap i ta l  
forest ier déborde le  cadre des frontiè­
res de notre pays. 

Cette expenence pédagog ique 
nouve l le  a été autorisée à uti l i ser  le 
labe l  de l ' «  Année Européenne de l 'en­
v ironnement >> . 

Obten i r  le l abe l  n 'éta it qu 'une  pre­
m ière phase. L'uti l i ser  pour déboucher 

sur  une ouverture opérationne l le  à 
l 'éche l le  de l ' Eu rope éta it la me i l l eure 
réponse pour j ust if ier la confi a nce 
dont a bénéficié cette opération .  

I l  appa raît que c'est chose faite et 
que le moment est venu d 'étendre 
cette expérience aux autres pays rive­
ra ins  de la Méd iterranée comme à 
ceux de l 'europe ent ière, soucieux 
d 'un i r  leurs efforts pour protéger ce 
patrimo ine inestimab le  que la  nature 
a mis  des m i l l éna i res à bât ir et que  
l ' i nconscience des  hommes peut dé ­
tru i re en que lques i nstants. 

R . M .  

La prévention 
des feux de forêt 
en 1 987 
Actions menées à l ' i n it iative 
ou avec le conco u rs 
d u  M i n istère de l 'Ag ricu lture 
Pa r A n d ré C H A L LOT 

Préa m b u l e  
En cette f in d 'année 1 987 nous 

nous p roposons de d resser le b i l an  
proviso i re des actions de prévent ion 
des i ncendies de forêt auxquel les a 
partic ipé le M in istère de l 'ag r icu lture, 
étant entendu que les ch iffres défi n i ­
tifs ne pou rront être fourn is  qu 'à  l 'As­
semblée Généra le du  pr intemps 1 988, 
en même temps que les projets de 
travaux pour l ' année à ven i r . 

Nous exami nerons d 'abord les ac­
t ions de p révention sensu-str icto que 
sont l ' i nformation d u  publ ic ,  et ensu ite 
les act ions de p révis ion qu i  compor­
tent deux grands volets, la  su rve i l l a nce 
et les équ i pements en forêt. 

1 .  L' i nfo r m a t i o n  
d u  p u b l i c  
A. - Campagne  nat iona le  
- L'année 1 987 a été décl a rée Année 
européenne de l 'environnement. Le 
M in istère de l 'agr icu ltu re a versé au  
M in i stère de l 'environnement, su r  les 
fonds d u  Conservato i re,  une somme 
de 3 m i l l ions de francs, pour lu i  per­
mettre d 'encourager dans toute la 
France d iverses opérations d ' i nforma­
t ion  du  pub l i c  ou d 'an imat ion de chan­
tiers de jeunes .  Ces man ifestat ions 
ont éga lement reçu une a ide de la  
C .E .E .  
- Le 40" ann iversa i re du  Fonds fo­
rest ier nat iona l  a été célébré à Mey­
mac le 1 9  j u i l let 1 987 en p résence du 
Premier  m in istre et du M i n istre de 

l 'Ag r icu lture .  Une  méda i l le a été frap­
pée à cette occas ion et un  nu méro 
spéc ia l  de la Revue forestière fran ­
çaise a été consacré à cet événement. 
- Le 3 septembre 1 987 à Pa r is ,  le 
M in istre de l 'Agr icu l ture a présenté à 
la Presse l 'expos it ion Arborescence, 
regroupant une sé lection d'œuvres de 
50 a rt istes contempora ins ,  pei ntres, 
scu lpteurs,  dés igners, a rch itectes sur  
la  forêt et  le bois .  
- U n  dossier de p resse sur  la  p ro­
tection de la forêt méd iterranéenne 
contre l ' i ncendie a été préparé par  le 
M in istère de l ' agricu lture en col l abora ­
t ion avec le M in i stère de l ' i ntérieur .  
- La brochu re statist ique sur  les in ­
cendies de 1 986, coprodu ite par  ces 
mêmes m in istères, est  en cou rs de 
d iffus ion (5  000 ex) .  
- Comme chaque année, la D i rection 
de l 'espace rural et de la  forêt a p rêté 
à de nombreux demandeurs de la 
documentation et des panneaux d 'ex­
posit ion ,  et apporté une aide f inan­
c ière, sur  les  créd its du  F .F . N .  à des  
Projets d 'action éducative ( PAE)  
concernant la  forêt et  le bo is ,  des 
campagnes d ' i nformation sur  les thè­
mes « Forêt, Natu re ,  Bois >> et  des 
opérat ions de type « portes ouvertes >> 
dans les services, chantiers ou entre­
pr ises rattachés à l a  forêt. 
- A la  demande de la  D . E .R . F . ,  l 'As­
semblée p lén ière des compagn ies 
d 'assurance contre les i ncendies et 
r isques d ivers vient d'éd iter en 300 000 
exempla i res un impr imé de deux pa­
ges sur  les impératifs du débroussa i l ­
lement autour des  ma isons.  Cet im ­
p r imé  va  être d iffusé à l 'occasion des 
renouvel lements de pol ices d 'assu­
rance. 
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B .  - Ca m pagne  
i nterrég iona le  

G râce aux Créd its du Conservato i re 
de l a  forêt méd iterranéenne qu i  trans i ­
tent par  le M in istère de l 'Ag r icu lture, 
d ' importantes actions d ' i nformation 
du  pub l i c  à ca ractère interrég iona l  ont 
pu être condu ites par  l ' Entent� i nter­
départementa le  en tant que maître 
d 'ouvrage .  I l est i nut i le  de reven i r  su r  
ces  actions qu i  ont  fa i t  l 'objet de 
l 'exposé du Co lone l  Egloff. 

Sont donc mentionnées c i -après 
que lques actions à ca ractère i nterré­
g iona l  dues à l ' i n iti ative ou à l a  col l a ­
boration des  échelons locaux du 
M i n i stère de l 'Agricu lture. 
- Le fi lm de 30 m inutes sur les P lans 
intercommunaux de débroussa i l le­
ment et d 'aménagement forest ier 
( P. I . D .A .F . ) ,  annoncé depu is  deux ans,  
est sorti au mois d 'avri l  1 987. Réa l i sé 
par  l '  A .R . I . F .  ( D . R .A.F .  et  Conse i l  Ré­
g iona l  Provence-Al pes-Côte d 'Azur )  i l  
a été d iffusé, à ra ison d 'une bande  de  
1 6  mm et  d 'une  vidéocassette, dans  
l es  D i rections départementa les de  
l ' agr icu lture e t  de la  forêt des  1 4  
départements d e  l ' Entente. U n  exem­
p la i re a été remis  à Va labre .  La 
D . R .A .F .  de Provence-Alpes-Côte 
d'Azur  est équ i pée pour réa l iser des 
dup l i cata et peut fourn i r  à tout de­
mandeur  une cassette enregistrée en 
échange d 'une cassette vierge VHS .  
La  bande 16  mm peut être fourn ie  
pour un pr ix  de 4 000 F ( prix descen­
dant à 3 500 ou 3 000 F en cas de 
commande groupée) .  Le fi lm est pr in ­
c ipa lement desti né aux ma i res, 
conse i l s  mun ic i paux, com ités com­
munaux de défense des forêts et 
autres responsab les de la protect ion 
des forêts. Mais l 'expérience a prouvé 
qu ' i l  éta it très apprécié dans les lycées 
et co l lèges lorsqu ' i l  pouvait être pré­
senté aux é lèves par un techn ic ien 
confi rmé. 
- Un fi lm  sur  l a  forêt, son rô le et sa 
protect ion à part i r  de l ' h istoi re de la 
vie d 'un cèdre depu is  l a  récolte de l a  
gra ine jusqu 'à l ' explo itation de l ' a rbre 
adu lte a été entrepris par  le Service 
c inématog raph ique  du M in i stère de 
l ' agricu l ture avec le  soutien techn ique 
de la  D .D .A.F .  des Bouches-du -Rhône.  
Le tournage a commencé en octobre 
1 987. I l  du rera un  an  car i l  faut couvrir 
un  cycle comp let de végétat ion .  Le 
fi lm  sort i ra en f in d ' année 1 988 et sera 
d iffusé dans les 1 5  départements de 
l ' Entente, Drôme comprise.  
- La l uxueuse p laquette de 32 pages 
i ntitu lée « La forêt méd iterranéenne » .  
éd itée par  l ' Entente et  dont  le  texte est 
dû à M M .  Chautrand et Mo l i n ier, est 
a rrivée à épu isement. Une tro is ième 
édit ion ,  dûment rem ise à jour  par  l a  
D . R .A .F .  est  en cours de réa l i sat ion . 

C.  - Ca mpag nes rég iona les 

1 . - Provence-Alpes- Côte d 'Azu r  

L a  Campagne d ' i nformation orga ­
n i sée par  l 'Act ion rég iona le  d ' i nforma­
t ion  su r  l a  forêt ou A. R . I . F . ( D . R .A .F .  et 
Conse i l  rég iona l  Provence-Alpes-Côte 
d 'Azu r) a comporté deux g rands vo­
lets : 

- une sér ie de 1 8  émiss ions de 3 
m inutes sur  Rad io  Monte-Car lo ,  à 
ra ison de deux émiss ions par  sema ine  
du 1 "' j u i l l et au  1 "' septembre 1 987. Des 
responsables,  é lus,  profess ionne ls  ou 
techn ic iens ,  ont été i nterviewés su r  les 
d ivers aspects de l a  protect ion et de 
la  va lor isat ion de l a  forêt. 
- un concours i nter-c lasses s 'adres­
sant à 600 étab l i ssements scola i res de 
la  rég ion a été m is  sur p ied en accord 
avec les Rectorats pour le p remier  
tr imestre de l ' année 1 987-88. Ce 
concours est  f inancé par  le  M i n i stère 
de l 'Ag r icu lture, le Consei l  rég iona l ,  l a  
Communauté européenne (dans  le  
cadre du  PI M )  et  un  « sponsor » 
(Ai r -France) .  Le thème en est « Prenez 
le  chemin  de la  forêt » .  La classe doit 
réa l iser un  reportage  écrit, ou photo­
g raph ique, ou un  f i lm ,  ou une bande 
dessi née.  I l  y au ra de nombreux p rix, 
les deux premiers étant, pour le  pro­
fesseur  et toute sa c l asse, un  voyage 
organ i sé au  Canada et en Ecosse. Pou r  
pouvo i r  remettre a ux cand idats une  
documentation adéquate, i l  a fa l l u  
rééditer d ivers documents comme la  
p laquette « La  Forêt, sou rce d 'aven i r » ,  
le dép l i ant sur  le débroussa i l lement, le  
dép l i ant tri l i ngue,  le journa l  de l ' expo­
sit ion ( la forêt en Provence) ,  le  Petit 
gu ide et de nombreuses aff ichettes. 4 
exemp la i res de l 'exposit ion sur  la forêt 
provença le c i rcu lent dans  les c l asses 
à l ' appu i  de ce concours .  
- D'un autre côté, le techn ic ien du 
S .R . F . B .  chargé des problèmes d 'édu­
cation du  pub l ic  a organ isé en j u i l let­
août, dans  s ix centres de I ' E .D . F . ,  une  
douza ine  de séances d ' i nformation sur  
la  forêt, comportant l a  project ion du  
fi lm sur  l e s  P. I . D .A .F .  e t  un  débat sur  
l es  mesures de protect ion .  

2 .  - La n g uedoc - R o u ss i l l o n  
La  D . R .A.F .  de  La nguedoc-Rouss i l ­

lon a éga lement lancé dans  sa rég ion 
un grand concours pour sauver l a  
forêt. Ce concours ouvert aux moins  
de 14  ans  s 'appuyait su r  une p laquette 
en bandes dessi nées i nt itu lée « Su r  les 
traces de l 'o iseau b leu » .  I l  fa l l a it ré­
pondre à une sér ie de questions sou­
levées par  le texte . Le premier  des 35 
pr ix éta it un  m icro-ord inateur .  

Pa r a i l l eurs,  et  comme les années 
précédentes, une m iss ion éducative 
auprès des é lèves des c lasses de 6" et 
5" a été confiée à la Société d 'études 
pour le développement de l 'économie 
d 'entrepr ises. 9000 jeunes ont  pu a ins i  
être touchés .  

3 .  - Corse 
La M iss ion éducat ive forêt Corse, 

créée en 1 985, comporte trois an ima ­
teu rs, deux  d u  M i n istère de l ' ag ricu l ­
ture et  un  du  M in i stère de l 'environ ­
nement, a idés dans  leu r  tâche  par  l es  
gu ides  an imateu rs du  Parc nature l  
rég iona l .  Cette équ ipe ag it pr inc ipa­
lement auprès des écoles, en p roje­
tant les f i lms du M i n istère de l ' agr icu l ­
tu re, de l ' Entente ou du  Parc, a i ns i  que  
des  d i aporamas,  e t  en  d istri buant  de 
nombreux documents .  

L 'opérat ion « Tra i n  vert » a porté 
sur 88 jou rnées de découverte dans  
des  forêts doman ia les et  a touché p lus  
de 2000 é lèves. U n  ra l lye « Conna i s -

sance de l a  nature » a mob i l isé 1 2  
c lasses et 324 enfants.  La Ma ison 
d ' i nformat ion sur  l a  forêt d 'Aïtone,  et 
la  Ma ison de la  nature du  Vizzavone,  
ont reçu 52 g roupes répart is su r  res­
pectivement 1 0  et 3 1  semaines .  8800 
a rbres ont été p la ntés par  de jeunes 
é lèves en 6 emplacements avec l ' a ide  
de l a  D . D .A.F .  e t  de I ' O .N . F . Une  
opération « Ecole Nature » ,  l abé l isée 
dans le cadre de l 'Année européenne 
de l ' Environnement,  e t  comportant 
une phase de sens ib i l i sat ion,  un 
concou rs d 'affiches et une exposit ion 
de travaux d 'é lèves, a touché 4 659 
jeunes .  

En m i l ieu  non sco l a i re, on a d i str i ­
bué un  dép l i ant i nc itant au  débrous­
sa i l lement (20 000 ex) ,  une aff iche 
« Mo ins  de maquis ,  mo ins  de vie » 
(4000 ex) ,  une  affiche  su r  l 'emp lo i  d u  
feu en forêt, un  dép l i ant en 4 l angues 
sur  les précaut ions à observer et la  
condu ite à ten i r  en  cas d ' incend ie 
(40 000 ex) .  U n  panneau d 'exposit ion 
a c i rcu lé dans les fo i res rura les .  Des 
émiss ions rad io et té lévisées ont été 
organ isées sur  le respect de l a  nature .  
Les ce l l u les i t inérantes ont éga lement 
vis ité 3 1  vi l l ages de vacances pour 
présenter des fi lms  et organ i ser  des 
débats touchant a ins i  3200 personnes .  

D. - Ca m pa g nes 
dépa rtementa les  

Jusqu ' à  l ' a n  dern ier, l e s  crédits 
re lat ivement l im ités réservés par  l ' Etat 
à l ' i nformat ion du  pub l i c  ne permet­
taient pas aux départements, mis à 
part ceux qu i  ava ient le p rivi lège de 
d isposer de m iss ions éducatives, de 
f inancer des opérat ions importa ntes 
d ' i nformation du  pub l i c .  

En i nc l uant ce type d ' i ntervention 
dans ses m iss ions,  le  Conservato i re de 
l a  forêt méd iterranéenne a autorisé le  
l a ncement d ' act ions de grande enver­
gu re à l 'éche lon départementa l .  

C'est a i n s i  que d a n s  la  rég ion 
Provence-Al pes-Côte d 'Azur, deux 
nouve l les m iss ions éducatives ont été 
créées, l ' une  dans  les Al pes- Ma rit imes 
et l ' a utre dans le  Vauc luse .  E l les 
s 'ajoutent aux deux des Bouches-du ­
Rhône et  à ce l l e  du  Var et  permettent 
de toucher un  pub l i c  scol a i re beau ­
coup p l us  vaste. 

A t itre d 'exemple ,  dans  les Bou­
ches-du - Rhône,  g râce aux deux cel l u ­
les, on t  été organ isées 440 conféren­
ces-p roject ions et 14 sort ies, i ntéres­
sant 454 c lasses de 90 étab l i ssements, 
soit 1 1  350 é lèves ; 1 3  exposit ions ont 
été vis itées pendant 26 sema i nes.  Par 
a i l leu rs les patrou i l les ont d i str ibué 
20 000 dép l i ants.  

Dans les Hautes-Alpes, du  matér ie l  
vidéo a été acqu is  pour toucher sco la i ­
res  et  tou ristes. Dép l ia nts et  aff iches 
ont été d iffusés.  

Dans les Alpes- Maritimes, une 
g rande campagne d ' i nformation a été 
organ isée su r  le thème « chez nous,  ça 
doit rester vert ». 

En La nguedoc- Roussi l lon ,  outre la 
part ic i pat ion au concours rég iona l ,  la 
d i str ibut ion de prospectus et dép l i ants 
aux éco les et Com ités Feux de Forêts 
et l 'organ isat ion de jou rnées d ' i nfor-
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mation,  ont été réa l i sés des docu­
ments p lus  spécif iques des départe­
ments, comme une p laquette sur la  
forêt ga rdoise .  

En  Lozère, un  contrôle strict des 
écobuages a permis d 'éviter tout dé­
rapage dans cette méthode relative­
ment risquée d 'aménagement des 
parcours .  

Dans la  rég ion Rhône-Alpes, ont 
été d iffusés d ivers documents sur la  
forêt a rdéchoise,  la  pratique des éco­
buages ou les rapports u rban isme et 
forêt, a lors que dans la Drôme p l u ­
s ieurs actions d 'an imation éta ient 
menées en col laboration par  la  
D .D .A.F .  et  les scouts. 

I l .  La s u rve i l l a n ce 
C'est dans  le doma ine de la su rve i l ­

l ance que  l ' a pport de  crédits neufs par  
le Conservato i re de la  forêt méd iterra­
néenne a été le plus immédiatement 
eff icace. 

La création de 26 postes de guet 
nouveaux porte à 1 44 le nombre de 
v ig ies fixes, dont 59 en Provence-Al­
pes-Côte d 'Azur, 54 en Languedoc­
Rouss i l l on ,  3 1  en Corse et 6 en 
R hône-Alpes .  

Les réseaux rad io  ont été cons idé­
rab lement renforcés et amél iorés, qu ' i l  
s 'ag isse de vig ies fixes ou de patrou i l ­
les .  

A l a  centa ine  de patrou i l les ord i na i ­
res composées de véh icu les légers 
occupés par  un  forest ier et un pom­
p ier  (49 en Provence-Alpes-Côte 
d 'Azu r, 1 7  en Languedoc- Rouss i l lon ,  
19  en Corse, 9 en Rhône-Alpes) se 
sont  ajoutées depu is  3 ans ,  et  avec 
une forte accélérat ion cette année, 
206 patrou i l les a rmées, composées de 
véh icu les 4 x 4, (en généra l  des Peu ­
geot- Dange ! )  équ i pées d ' un  réservo i r  
de 600 l itres d ' eau  e t  d ' une  pompe à 
i ncend ies ( 1  07 en Provence-Alpes­
Côte d 'Azur, 56 en Languedoc-Rouss i l ­
l o n ,  40 en Corse, 3 en R hône-Al pes) .  

Ces patrou i l les, qu i  su rve i l lent cha ­
cune un  secteu r  de 2 à 5 000 hecta res 
ont un rôle important de détect ion des 
fumées dans  les rég ions mal couver­
tes par les vig ies,  comme le Var. Dans  
l es  territoi res m ieux desservis, comme 
les Bouches-d1J · Rhône,  e l les ont sur ­
tout  un  rô le  efficace sur  les feux 
na issa nts : des stat ist iques étab l ies 
par  la  D .D .A .F .  de ce département, i l  
ressort que  5 1  % des feux s igna lés ont 
été éte i nts et 26 % contenus jusqu 'à  
l ' a rrivée des pompiers .  

Les patrou i l les ont éga lement un 
rôle  de d i ssuas ion pa r  leur présence 
en forêt. E l les d istr ibuent des prospec­
tus et dép l i ants mu l t i l i ngues et part i ­
c ipent  a i ns i  à l ' i nformation du pub l ic .  
Les  patrou i l les ord i na i res dotées d 'un  
agent  verba l i sateu r  rempl issent pa r  
a i l leu rs une m iss ion de répress ion .  

Pou r  assurer avec des effectifs 
l im ités des m iss ions en forte augmen­
tat ion ,  les services forestiers ont été 
cond u its à fa i re appe l ,  comme second 
passager des patrou i l les ,  à des per­
sonnels de l 'extér ieur, soit bénévo les 
(Com ités Feux de Forêt, Scouts) ,  soit 
rémunérés (ouvriers d 'entreprises fo­
restières) .  L'expér ience a été très 

1 82 

satisfa isante. C'est là un pas impor­
tant vers une me i l l eure partic i pat ion 
des popu lat ions à l a  protect ion des 
forêts . 

Dans  cet ord re d ' idée, une opéra­
t ion -p i lote a été montée par  le Conse i l  
Rég iona l  de Provence-Alpes-Côte 
d 'Azu r  avec l ' a ide du Conservato i re, 
de la  Communauté européenne et des 
Caisses d ' Epargne : l 'opération « Vigi­
la nce en forêt » .  A côté de rondes de 
surve i l l a nce assurées par  un hé l icop­
tère Ecureu i l ,  l ' action comporta it la 
mise en p l ace de patrou i l les de surve i l ­
l ance s i l l onnant, en  période de r isque,  
les c inq mass ifs du  Luberon,  de la  
Sa i nte Baume, des Maures, de  l ' Esté­
rel et du Tanneron .  G râce à la  col l abo­
rat ion entre agents de I ' O . N . F . et 
bénévoles associatifs, l 'opérat ion a 
été couronnée de succès. 

I l  n 'est pas poss ib le, à l ' i ssue d 'une  
campagne d ' i ncendie particu l ièrement 
c lémente, de déterm iner la part de 
réussite qui  revient à la  météorologie 
et ce l le que  l 'on peut attri buer  au  
renforcement de la  surve i l l ance. 

I l  est tout de même certa i n  qu 'en 
mu lt ip l i ant les i nterventions su r  les 
départs de feu ,  on accroît dans de 
fortes proport ions l 'efficacité du  d is ­
posit if de D . F .C . I .  

I l l .  Les 
éq u i p e m e nts en fo rêt 

Dans  le domaine des équ ipements, 
l ' apport des crédits du Conservatoi re 
est venu ,  comme pour l ' i nformation et 
la su rve i l l a nce, apporter un « p lus  » 
considérab le .  Ma i s  cela appa raît en ­
core peu dans  les stat ist iques .  En  
effet, du  fa i t  de la  m ise en p l ace 
re lat ivement ta rd ive des fi nancements 
et de la mob i l isat ion des personne ls  
forest iers en été, la  p lupart des équ i ­
pements ont été entrepr is à l ' au ­
tomne.  C'est donc à la f i n  de 1 988 
qu 'on pourra mesurer de façon pré­
cise l ' accélérat ion des prog rammes 
d 'équ ipements. 

A. - Les chemins  de 
D . F. C . I .  

I l  a été ouvert 558 km de chemins  
de D .F .C . I . ,  so i t  1 57 de p lus  que  l ' an ­
née précédente. Le  tota l  de  voies 
D . F.C. I .  se trouve a ins i  porté à 
7 600 km . Ces vo ies sont réservées aux 
pompiers et aux forest iers : des bar­
r ières et des panca rtes en i nterd isent 
l 'accès au  pub l ic .  

B. - Les po i nts d 'eau  
I l  a été créé 252 poi nts d 'eau nou­

veaux, dont 1 44 bornes d ' i ncendie 
( p iquages su r  cana l isations) ,  1 05 c i ­
ternes (en généra l  de 60 m3) et  4 
retenues col l i n a i res .  Le nombre tota l 
de poi nts d 'eau existants ressort a ins i  
à 2884. 

C. - Les postes de g u et 
I l  a été constru it 26 postes de guet, 

ce qu i  porte à 1 44 le nombre tota l .  

D .  - Les a i res d 'atter­
r issage d 'hé l i coptères 

7 a i res nouve l les ont été aména­
gées en 1 987, portant le tota l  à 3 1 . 

E .  - Le débroussa i l lement 
1 .  - Les pa re-feu en bord u re 
d e  routes 

Les travaux sont réa l i sés dans le 
cadre d 'a rrêtés p réfectoraux par  les 
forestiers-sapeurs et les França is  de 
souche i s l amique rapatriés d 'Afrique 
du Nord ( F . S . I . R .A.N . )  (ex-ha rkis ) .  P lus  
de 6 000 ha  ont  été débroussa i l lés,  
dont 2 500 en travaux neufs et 3 500 en 
entretien .  

2 .  - Le c l o i so n n e m ent 
des m a ssifs .  
Les p l a n s  d e  d é b roussa i l l e m e n t  

I l  existe actue l lement 31  p lans  de  
débroussa i l lement dont  5 en cours 
d'étude dans  la rég ion Provence-Al­
pes-Côte d 'Azu r (5 dans les Al­
pes-de -Haute- Provence, 7 dans les 
Bouches-du -Rhône,  14 dans le Var, 5 
dans le Vauc luse) ,  couvrant 300 000 ha  
de forêts . Le  Va r l a nce une étude pour  
achever la  couverture du  département 
(23 communes) . Dans le Languedoc­
Rouss i l lon  coexistent des plans de 
débroussa i l lement ( 1 50 000 ha  en 
cou rs d 'étude dans  le Gard )  des amé­
nagements de coupu res vertes ( Hé­
rau lt, Ga rd ) ,  des études de c lo isonne­
ment de mass ifs ( Lozère) et  d 'aména­
gement de secteu rs i ncendiés (Cé­
vennes) .  En Corse, les opérations de 
débroussa i l lement sont l iées à des 
actions pastora les .  I l  existe auss i  des 
coupures vertes en Ardèche. 

Dans les massifs forestiers a i ns i  
c lo isonnés,  ont  été ouverts en 1 987, 
soit par les entrepr ises p rivées, avec 
ou sans l ' a ide du  F . E .O .G .A. ,  soit pa r  
des  tracteu rs affectés à des  Synd icats 
de Communes, 2 000 hecta res de 
pare-feu .  Les entretiens ont porté sur  
900 hecta res. 

· 3. - Les m atéri e l s  de 
d é b roussa i l l e m e n t  

En reg 1on Provence-Alpes-Côte 
d 'Azu r, la D . R .A .F .  et le  Consei l  Rég io­
na l  ont poursu ivi l a  pol i t ique de pro­
mot ion des matér ie ls de débroussa i l ­
lement, en f inançant des  acqu is i t ions 
d 'eng ins-p i lotes. L'accent a été m is  en 
1 987 sur  les engins d 'entret ien .  On 
fonde des espoirs sér ieux sur  le petit 
tracteu r  Chapu is  à 4 roues motrices et 
d i rectr ices et à transm iss ion hyd rosta ­
t ique,  a ins i  que su r  l 'épareuse­
broyeuse Caterp i l l a r  dont le bras a rt i ­
cu lé  peut trava i l l e r  à 7 mètres du  bord 
d 'une  p iste que l le  que soit la  pente. 

Co n c l u s i o n  
I l  n 'est évidemment pas poss ib le ,  

ap rès une sa ison du rant laque l le  les 
vents se sont montrés favorables,  de 
juger  l ' impact de l ' a rr ivée des crédits 
du  Conservato i re sur l 'efficacité de la  
prévent ion .  I l  faudra les résu ltats de 
p lus ieurs exercices pour t i rer  des 
conc lus ions va lab les .  

Ma i s  pu isque le  gouvernement a 
décidé de pro longer en 1 988 l 'effort 
consenti en 1 987 et que l 'on peut 
fonder des espoirs ra isonnab les en la 
pérenn isat ion de cette pol i t ique, i l  faut 
se réjou i r  de d isposer de moyens 
accrus pour l a  défense des forêts .  



En mat ière de p révent ion,  deux 
grandes or ientat ions se sont dess i ­
nées récemment : d 'une part l a  re­
cherche d'une p lus  g rande part ic ipa­
t ion des popu lat ions et  de leurs repré­
sentants à la sauvegarde des massifs ; 
d 'a utre part, et du  fait d ' un  constat 
d ' impu issance devant les g rands feux, 
la  volonté d ' i nterven i r  sur les feux 
na issants et les débuts d ' i ncendies ,  
avant qu' i l  ne  soit trop tard .  Ceci 
imp l ique un  accroissement des ac­
tions d ' i nformation du pub l ic ,  des 

opérations de guet a rmé ou aér ien ,  et 
du c lo isonnement des mass ifs dans  le 
cadre de p lans  de débroussa i l l ement, 
en pleine col laboration avec les élus et 
responsab les locaux. 

O n  peut espérer qu 'en réun issant à 
la fois la volonté d 'une  bonne po l i t ique 
et les moyens de cette pol it ique,  on 
parv iendra en que lques années à une 
régress ion notab le des i ncendies de 
forêts dans  le Sud-Est. 

A.C.  

B i la n  de l 'activité 
opération nel le  d u  
Centre i nterrég iona l 
de coord i nation 
opération nel le  
de la sécu rité civi le  
( C . I . Fl . C . C> . � . C . )  
Pa r J a c ky CAVA L L I N 

Avec 1 0  530 hecta res brû lés pour  
3 376 feux (ch iffres est imatifs au  25 
octobre) la  cam pagne 1 987 restera 
gravée dans  les mémoires, car ce b i l an  
est, en effet, le p lus  fa ib le  enreg istré 
depu is  ces vingt dern ières années et 
peut-être même depu is  la création des 
statist iques .  

Comparé aux 45 000 hecta res de 
1 985 et  des 5 1  000 de 1 986, le résu ltat 
1 987 est i ncontestablement flatteu r  et 
l 'on peut penser qu ' i l  sera d iff ic i le  à 
égaler, d 'autant p lus  que les cond i ­
t ions météro logiques nous  on t  été 
assez favorables .  A noter, cependant, 
que la  Corse a souffert d 'une g rande 
sécheresse. 

Nous avons tous conscience 
d 'avo i r  œuvré pour le succès de cette 
campagne.  Cette satisfaction s'exp l i ­
que au  rega rd des  efforts entrepr is 
dans un  premier  temps dans le do­
maine de la  réflex ion .  

Le postu lat posé dès le départ a été 
cel u i  de la  « non fata l ité » ce qu i  a 
i ndu it une approche p lus  g loba le des 
feux de forêts, appuyée sur  la recher­
che d'une stratégie p lus  adaptée et 
sur  la  notion de consensus avec la  
vo lonté de  l ' Etat de développer une 
stratég ie commune à tous les dépar­
tements du  Sud- Est. 

Cette stratég ie a été pr inc ipa le­
ment basée sur  l ' a nticipation .  I l  a fa l l u  

forêt méditerranéenne, t .  IX. n "  2 ,  1 987 

pour cela fa i re preuve d ' imag i nat ion ,  
de façon à ne p lus  cour i r  après l 'évé­
nement, en empêchant l 'extens ion des 
feux na issants ou au  p i re en l im itant 
l 'évo lut ion des foyers de façon à éviter 
une p rog ress ion ana rch ique .  

La sa ison 1 987 a aussi été marquée 
par  la  vo lonté d ' impl iq uer personne l ­
l ement  les fonct ionna i res chargés de 
la l utte, à tous les n iveaux avec de 
surcroît un  certa i n  nombre de d i rect i ­
ves dest inées à renforcer la so l ida rité 
à l 'échelon rég iona l  et nationa l .  

Tel les sont  les idées  maîtresses qu i  
ont  gu idé,  cette année, l es  décideurs 
tant au n iveau  gouvernementa l qu ' à  
cel u i  des  col lectivités territor ia les .  

Ceci  s 'est tradu it  dans les fa i ts par  
une mod if icat ion d 'emp lo i  des moyens 
aér iens  et  terrestres. 

La déconcentration des Trackers 
sur  les aéroports de Bastia ,  N i ce, 
Hyères, N imes et Ca rcassonne a 
donné d 'exce l lents résu ltats . 

Le rôle d issuas if  de ces appare i l s  
est i ndén iable ,  l a  qua l ité de leurs i n ­
tervent ions reconnue de tous. E t  s i  
que lques petits problèmes sont  appa ­
rus ,  notamment su r  le p lan  logistique ,  
i l s  a u ront, nu l  n 'en doute, trouvé une 
so lut ion d ' ic i  l a  campagne 1 988. 

L'emplo i  mass if ordonné et systé­
matique des autres bombard iers d 'eau 
a permis  de l im iter au  maximum l 'ex­
tension des i ncendies .  I l  faut en p rofi ­
ter pour  sou l igner  encore une fo is  le 
rendement part icu l i è rement i ntéres-

sant des Canadairs sur les feux se 
situant à prox im ité des p lans  d 'eau .  
L'uti l i sat ion p lus  fréquente des OC 6, 
en particu l ie r  su r  les RAVI ' I  en com­
plément des Trackers semble avo i r  
redonné une  deux ième jeunesse à cet 
appare i l  qu i ,  g râce à l ' importance de 
sa cha rge est d 'une  redoutable eff ica­
c ité su r  les feux na issants .  

I l  ne  faut pas oub l ie r  l 'expérimenta­
t ion très réussie du  Fokker 27. 

A noter encore, le b ien fondé des 
dépenses importantes engagées par 
l ' Etat et les Départements dans l 'expé­
r imentat ion des hé l icoptères bombar­
d iers d'eau .  Les poss ib i l ités en la  
mat ière demandent à être affi nées, 
mais d 'ores et déj à ,  on sa it que l 'on ne 
pou rra se passer à l ' aven i r  de ce 
moyen complémenta i re pa rt icu l i è re­
ment efficace. 

Tout a u  long de  l 'été, nous avons 
noté l ' extrême d ispon ib i l ité de la  ce l ­
l u le  aér ienne de l ' Entente, la  Solair, 
qu i  a assuré une permanence sans  
fa i l l e  du rant toute la  sa i son ,  assumant 
en p lus  de ses activités habitue l les ,  le 
sout ien log ist ique des bases décon­
centrées de Trackers. 

En résumé,  nous d i rons que  le  
potent ie l  aéronaut ique fut  d ' un  n iveau 
suffisant ,  car  il nous a permis de  
répondre aux  beso ins  expr imés par  l es  
gens  d u  terra i n .  I l  f aut  toutefo is se 
garder de tout tr iompha l i sme.  I l  suff i ­
ra i t  de condit ions météo p lus  sévères 
ou de la  s imu ltané ité de que lques 
grands feux pour que  cet équ i l i bre 
préca i re soit rompu .  C'est pourquo i ,  
nous  i ns i stons encore sur  le b ien  
fondé des d i sposit ions p réventives. 

Les mod ificat ions de stratég ie ,  
dans l 'emp lo i  des moyens terrestres 
ont eu, là  auss i ,  des résu ltats posit ifs. 

Tous les moyens de renfort sécu rité 
civi le ,  qu ' i l  s 'ag isse des colonnes sa­
peurs pompiers hors Sud -Est ou des 
Un ités d ' i nstruction de la  sécu rité 
civi le ont été dép loyés sur le terra i n  en 
détachements avancés.  Ce ma i l l age 
serré des zones à r isque est  une 
solut ion à recondu i re ma is  là  auss i ,  i l  
faudra se ga rder de tout excès af in 
d 'éviter une d i l ut ion des moyens de 
l utte . 

I l  faut noter la responsab i l isat ion 
p lus  affi rmée des autorités locales qu i  
on t  su  mettre en p lace l e s  moyens 
p réventifs correspondants dans  la  
p l upart des cas aux  r isques et  assurer 
une grande mob i l ité aux troupes .  

Le C . I . R .C .O .S .C . ,  qu i  est confronté 
en permanence à ce problème de 
choix, a vou l u ,  cette année, conforter 
sa mission pr inc ipa le  de coord i nat ion 
en ins i stant su r  le rôle pr imord i a l  que  
détient l 'offic ier  d ' i nvest igat ion em­
barqué  à bord de l ' a ppare i l  de la  So­
lair. En effet, cet observateur, se doit  
de mesurer, de la  man ière la  p lus  j u ste 
et l a  p lus  f idè le ,  l ' ampleur  des s i n i s ­
tres su r  l esque ls  sont  engagés  des  
moyens nat ionaux af i n  de pouvo i r, 
lorsqu ' i l  y a rupture entre les moyens 
d ispon ib les  et  les moyens nécessa i res, 
chois ir et décider le point d 'effort et 
cec i ,  pour  le b ien de  tous les départe­
ments du  Sud- Est. C'est pourquo i ,  le 

( 1 ) Reconna issa nce à vue .  
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C. I . R . C.O .S .C .  se doit d 'être à l 'écoute 
de tous les C.O . D . I .S .  qui doivent 
eux-mêmes avo i r  des re lat ions avec 
ce centre, dénuées de  toutes a rr ières 
pensées, ceci dans l ' i ntérêt de tous à 
court comme à long terme. I l  est 
réconfortant de constater que cette 
att itude est de p lus  en p lus  souvent 
cel le des départements. 

Ces remarques touchent auss i ,  bien 
entendu ,  le  centre de coord inat ion 
avancé de l a  Sécurité Civi le .  Cette 
antenne du C . I . R .C .O .S .C .  à Ajaccio 
qui ,  pendant quatre mois de l ' a nnée,  
assure sur  l 'î le l a  gest ion des moyens 
nat ionaux qu i  ont été à l a  f in août de 
6 Canadairs, 4 Trackers et 7 1 9 hom­
mes et  48 véh icu les i ncendie des 
U ISC .  

Pour  le  C . I . R .C .O .S .C. ,  i l  s ' ag i ra de 
confronter et d 'affi ner les réa l i sations 
dans  le  sens des axes retenus en 1 987, 
avec le même dynam isme, l a  même 
rectitude et l a  même déterm inat ion en 
p rivi lég iant encore le domaine re l a ­
t ionne l ,  afi n d 'emp loyer le  p lus  rat ion­
ne l lement poss ib le  et de man ière 
ordonnée les moyens d ispon i b les ,  en 
ins i stant encore sur  la  formation des 
personne ls  en vue d'une me i l ­
l eure coord i nation (C .O .D . I .S . ,  
C . I . R .C .O .S .C . )  e t  d 'une me i l l eu re or ­
gan isat ion du  commandement .  

Ceci passe évidemment par  une 
ana lyse c l a i re,  détendue et sans a r­
r ière pensée d ' un  certa i n  nombre de 
feux dans  l a  sa ison .  

I l  faut  auss i  conti nuer  à jouer la r ­
gement l ' ant ic i pat ion ; cela veut  d i re 
traiter le problème feux de forêts en 
amont. Pou r  ce la i l  faut imag iner une 
autre prévent ion D . F.C. I . ,  t i rant ses 
pr inc ipa les règ les de la  l utte .  

Enfi n ,  c 'est le  trava i l  fa it en com­
mun entre les services de l 'Agr icu l ture 
et ceux de la Sécurité civi le qu i  sera 
la  garant ie de l ' évolut ion sens ib le de 
la  réduct ion s ign if icative des surfaces 
brû lées. I l  en va de l ' aven i r  de la  forêt 
méd iterranéenne .  

J . C . 

Ta b l e a u  1 - N o m b re et i m p o rta nce des feux en 1 987 
( C . I . R . C . O . S . C . 1 5  octo b re 1 987)  

D é p a rte m e n t  N o m b re 
S u rface 

( h e )  

Al pes de H a ute- Provence 1 7  64 
H a utes-Al pes 29 97 
Al pes ma rit i mes 280 230 
Boûches-d u - R hône 203 822 
Va r 484 4 1 97 
Va uc luse 67 91  
Provence-Al pes- Côte d 'Az u r  1 080 5 50 1 
Aude 45 1 33 
G a rd 1 1 2 1 74 
Héra u lt 59 26 
Lozère 22 50 
Pyrénées or ienta les 45 440 
La n g u edoc- Rouss i l l on  283 823 
Ardèche 54 202 
D rôme 1 9  29 
R hône-Al pes 79 23 1 
Corse d u  S u d  578 1 1 79 
H a ute Corse 1 325 2 796 
Tota l 3 3776 1 0  530 

Ta b l e a u  I l  - Etat com pa rat if  des fe ux de forêts de 1 979 à 1 987* 
( C . I . R . C . O . S . C .  1 5  octo b re 1 987)  

A n n ée 
R é g i o n s  

1979 1980 1981 1982 1 983 1984 1985 1986 1987' 
Provence-A lpes Nombre 7 550 939 7 665 1 665 1 086 1 187 1 324 1 332 1 080  
Côte d 'Azu r  

S u rface ( h a )  3 2  003 3 890 6 5 1 7  1 8 1 36 5 457 3 399 8 920 23 1 02 5 501 

La nguedoc 
Nombre 989 631 861 574 609 799 787 585 283 

Rouss i l l o n  S u rface ( h a )  1 0  677 2 671 4 1 36 5 249 8 433 5 424 1 2  084 14 055 823 
Nombre 1 542 1 743 7 649 7 658  820 580 1 304 985 1 903 

Corse 
S u rface ( h a )  9 464 6 568 1 1  0 1 8  2 8  260 33 947 3 353 26 658 6 1 33 3 975 

Rhône  
Nombre 262 244 376 352 283 467 334 184 73 .. 

Al pes** S u rface ( h a )  3 290 1 1 97 1 7 1 1 1 655 9 14  2 929 1 773 2 077 231 '' 
Nombre 4 343 3 557 4 54 1 4 249 2 798 3 013 3 749 3 086 3 376 

Tota l  
Su rface ( ha )  55 434 1 4 226 23 382 53 300 48 751 15 015 49 435  45 367 10 530 

* Au 1 5  octobre 1 987 (C . I . R . C . O . S . C . ) 
• •  De 1 979 à 1 986 seul  le d é p a rtement de l 'Ardèche, f igurait  d a n s  le tableau p o u r  la régo n  R h ône-Alpes. En 1 987, la Drôme a commencé à être prise e n  com pte. 
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